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Le bon Dieu sait combien -je suis heureuse d'appai-
tenir à une religion qui seule peut produire des effets
si merveilleux.

Oh ! la Bonne sainte Aune m'a guérie. Je veux que
tout le monde le sache, que tout le monde l'aire et-la
fasse aimer et servir aussi des autres.

ELIZABETH QUERRE.

ST-NICOLAS. - Pendant dir ans j'étais sourd au
point de ne pouvoir lien comprendre. .

Dans ce triste état, je promis un pèlerinage à la
Bon- e sainte Aune, et, l'ayant accompli, j'ai été
instantanément guéri par cette toute compatissante
Mère que je viens remercier aujourd'hui. - O.- D.

SPENCER, MAss.-15 août.-Je viens accoýmpIir n-a
promesse enve-s la Bonne sainte Anne qui m'a rendue
à la vie. Apiès avoir subi un traitement h l'hopital
pendant deux mois, sous les soins de plusieurs.méde-
cins qui firent sans succès une opération, je retournait
chez moi, mettant t->ute ma confiance en la Bonne
sainte Anne, mon dernier refuge. Ftre-temps j'étaie
toujours soignée par deux médecins, qui, apres qiel-
ques semaines, purént faire une nouvelle opération,
cette fois phis 'heureuse. A pré,ent, j'ai repris as-ez
de force pour venir remercier la Bonne sainte Anne à
qui je, r. connais devoir la vie. Jamais, sans elle; je
n'aurais espéré pouvoir venir ici. Mille remerciements
à cett& bonne Mère !-Dame J. G.

CHALESBOURG -23 août.-M. '.. F. 'X. Gifoux
remercie la -Bosine àainte Anne:pour la guéxison de son
petit enfant gravement malade du crup; après pro-


